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Madagascar 

Tanjona : h

D
epuis le confort de 
notre salon où nous 
lisons probablement 

ce journal, il est difficile de 
prendre la mesure de ce 
qu’est la misère quotidienne 
vécue par les enfants par­
rainés. 

Pour lever quelque peu le 
voile, allons à la rencontre de 
Tanjona. 

Vous tenez entre vos mains un magazine qui fait la 
part belle aux encouragements que nous recevons 

régulièrement.  La majorité des actions et des projets du 
SEL Belgique touche des enfants ou des familles qui 
voient leur quotidien amélioré par des actions concrètes.  
Que ce soit Tanjona, un enfant parrainé du bidonville 
d’Ankazomanga, les enfants sourds de 1’école Efata, les 
familles bénéficiaires des projets de sécurité alimentaire, 
tous expriment leur reconnaissance et nous témoignent 
des changements concrets qui se sont opérés dans leurs 
vies. 

Au bureau, nous sommes aussi encouragés.  En voyant les 
résultats financiers de l’année passée, nous nous sentons 
poussés à être ambitieux pour les actions que nous allons 
soutenir en 2022. 

Mais tout cela, c’est une réalité parce que vous êtes 
fidèles à nos côtés.  Un tout grand merci à chacun de vous ! 

Eric Mayeur
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Parrainage

Un bidonville pour 
lieu de vie 
Nous sommes dans les rues 
d’Antananarivo, une capi-
tale classique dans un 
pays pauvre. Nous ne 
sommes pas sur les 
sommets des col-
lines, là où se trou-
vent les villas des 
riches et le palais 
présidentiel, mais 
d a n s  c e  q u ’ o n  
a p p e l l e  u n  b a s  

quartier. Les rues grouillent de 
piétons, de cyclo-pousses, de 

voitures d’un autre temps, 
dont on se demande com-
ment elles peuvent bien 
encore rouler. Les trottoirs 

sont envahis par toutes 
sortes d’échoppes : une 

planche sur deux tré-
teaux sur laquelle 

sont vendus des 
légumes aban-
donnés par terre 
sur les marchés, 
ramassés, lavés 
et proposés dans 

ces marchés de 
seconde zone. Un 

peu plus loin, les 
bassines remplies 

d’eau et de linge d’une 
lavandière encombrent le 

passage  ; quelques pas et 
vous devez éviter la cabane de 
4 m2 qui sert d’atelier à un 
réparateur de mobylettes tra-
vaillant dans la poussière avec 
des outils rudimentaires. Et 
puis l’odeur, même pour celui 
qui a peu d’odorat.  50 mètres 
plus loin, vous empruntez un 
chemin en béton à travers un 
marécage rempli d’immon-
dices et vous entrez dans 
Ankazomanga  : des maison-
nettes en planches et toits de 
tôle laissant passer le vent et 
le froid, des chemins en terre 

histoire d’un enfant parrainé

SEL Belgique News - 2022/03
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battue facilement inondables, 
une promiscuité inimagina-
ble. Et toujours l’odeur. 
 

Tanjona à 16 ans 
Au détour d’un de ces sen-
tiers, coincé entre d’au-
tres habitations du 
même acabit, il y a 
le logement de 
Tanjona. Il aura 
16 ans en mai 
et y vit avec son 
frère et deux 
d e  s e s  t r o i s  
sœurs. La pau-
vreté l’a empê-
c h é  d ’ a l l e r  à  
l’école, trop chère 
pour ses parents 
qui pourtant travail-
laient comme lavan-
dière et gardien de sécu-
rité.  
 
Parrainé depuis qu’il a 12 ans, 
il a mis les bouchées doubles à 
l’école et il est en 1ère année 
du Collège. Pourtant la situa-
tion est très difficile pour lui. Il 
y a quelques mois, les deux pa-
rents sont décédés. « Heureu-
sement, nous dit Tanjona, le 
propriétaire de la maisonnette 
dans le bidonville nous l’a lais-
sée, il a eu pitié de nous et nous 
ne devons pas payer de loyer. 
Le centre de parrainage a pris 

mon petit frère et ma petite 
sœur en charge et nous man-
geons tous les trois au centre, 
le matin et à midi. C’est un 

grand réconfort d’être trois à 
être parrainés. Après l’école, 
ma petite sœur et moi nous 
proposons nos services pour 
aller chercher l’eau au point 
fontaine pour les gens. Cela 
nous fait une petite entrée d’ar-
gent pour le repas du soir. En-
suite, nous faisons nos devoirs. 
J’aime bien mon école parce 
que les professeurs nous sui-
vent bien. Ils nous donnent des 
devoirs tous les jours et jusqu’à 

présent j’arrive à suivre. J’es-
père un jour pouvoir faire une 
formation professionnelle et 
devenir maçon. » 
 

Le courage 
au quotidien 

Tous les jours, avec sa 
petite sœur, Tanjona 

porte donc à tra-
vers ces ruelles 
é t r o i t e s  d e  
lourds bidons de 
20 litres d’eau 
qu’il va chercher 
à plus de 500 
mètres de chez 

lui. Après cela, il 
faut aider les plus 

jeunes pour leurs 
devoirs, acheter, s’il y 

a assez d’argent, le mai-
gre repas du soir, aller 

ramasser du bois pour le feu, 
cuisiner, faire ses propres 
devoirs et s’endormir serrés à 
plusieurs sur la seule couche 
de la maison.  
 
Quand il le peut, il va sur le ter-
rain vague en bordure du 
bidonville pour jouer au foot-
ball. Ce n’est possible que si un 
copain apporte un ballon car 
Tanjona n’en a pas. Et s’il n’y a 
pas de ballon, une boule de 
chiffon ou une boîte métal-
lique feront l’affaire. Les 

Tanjona : histoire d’un enfant parrainé



Baréas, équipe nationale mal-
gache, sont très populaires et 
le football commence à dépas-
ser le rugby comme sport 
national. Le dimanche, la fra-
trie va à l’Eglise et Tanjona se 
considère béni et privilégié 

parce qu’il est parrainé et va 
à l’école. Ce n’est pas le cas de 
tous ses copains du bidonville 
qui traînent dans les impasses 
avec tout ce que cela com-
porte comme tentations mal-
saines et occasions de mal 

tourner. Il regrette juste de ne 
pas avoir le temps de fré-
quenter le club d’Ados de 
l’Eglise car il doit porter de 
l’eau pour gagner quelques 
cents.   
 

Nous pouvons agir 
Des situations comme celle 
de Tanjona sont courantes 
parmi les enfants que nous 
parrainons. Votre action fait la 
différence. A Madagascar, au 
Togo ou en Côte d’Ivoire, il y 
a des dizaines de Tanjona qui 
attendent un parrain ou une 
marraine afin d’avoir un ave-
nir et une espé-
rance.   

Philippe Laurent
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Parrainer 
un enfant
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Des débuts 
courageux 
Dans un premier temps, ce 
sont environ 15 enfants qui 
ont été scolarisés.  Ils étaient 
enseignés par une seule per-
sonne qui était à la fois leur 
instituteur, leur directeur et 
aussi leur tuteur puisque tous 
les enfants étaient logés dans 
sa famille. 
 
Le SEL Belgique a soutenu ce 
projet via son programme de 
Ticket Repas (Soutien alimen-
taire) pour que les enfants aient 
au moins un repas complet 
chaque jour.  Le SEL Belgique a 
aussi financé la construction 

de la cantine dont le 
bâtiment a servi éga-
lement de salle de 
classe pour l’école 
Efata. Lié à cette 
école, un potager 
pédagogique a été 
mis sur pied avec 
la double mission 
d’être un lieu d’ap-
prentissage pour les 
enfants et une source 
d’approvisionnement en 
légumes pour la cantine. 
 

L’école se développe 
La physionomie de l’école a 
bien évolué puisqu’il y a main-
tenant trois classes de niveaux 

différents avec trois ensei-
gnants formés à la langue des 
signes. 
A la rentrée dernière, ce ne 
sont pas moins de 53 élèves 

Soutien alimentaireSEL Belgique News - 2022/03

Burkina-Faso 

Ecole pour enfants sourds
Vo i c i  q u e l q u e s  

années, en 2015, 
les responsables 

de Tin Naabi ont été émus 
pas la situation de plu-
sieurs dizaines d’enfants 
sourds, en grande diffi-
culté de communication 
avec leur entourage, celle-
ci relevant plus de la 
débrouillardise que d’un 
véritable langage. L’asso-
ciation Tin Naabi a donc 
décidé de créer une école 
à Piéla pour ces enfants 
sourds.
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qui se sont lancés dans une 
nouvelle année scolaire. 
 

Des résultats 
impressionnants 
Les élèves ont eu de bons résul-
tats aux examens, pour le plus 
grand étonnement des auto-
rités pédagogiques locales, qui 
ne pensaient pas que des 
enfants sourds seraient capa-
bles de telles performances en 
n’ayant que les signes pour 
moyen de communication. 
Les autorités ont été très 
impressionnées par le fait que 
les 6 plus grands qui ont pré-
senté l’équivalent de notre CEB 
ont réussi ! 

Comme l’écrit notre parte-
naire : « Les enfants admis au 
CEP vont bientôt commencer 
des apprentissages de métiers 
(couture, élevage, maçonnerie, 
soudure…). L’espoir d’un lende-
main meilleur est permis. » 
 

L’école aujourd’hui 
Une des classes se réunit dans 
le bâtiment qui sert aussi de 
cantine et de dortoir pour les 
filles.  Les deux autres classes 
se tiennent sous des paillotes. 
Les garçons, quant à eux, logent 
dans une maison située à 500 
mètres, maison généreusement 
mise à disposition par un habi-
tant du village. 
Les enseignants ont été for-
més à la langue des signes au 
Centre « Handicapés en avant » 

de la SIM à Mahadaga.  Ils sont 
visités deux fois par an par un 
inspecteur de l’éducation, spé-
cialisé dans la langue des signes. 
Le grand projet en cours est de 
construire de nouvelles salles 
de cours.  Cela avance, puisque 
les fondations sont faites et 
les briques ont été confec-
tionnées. 
 
C’est pour nous un véritable 
encouragement de voir la belle 
évolution favorable de ce pro-
jet, et ce, sans beaucoup d’aide 
extérieure.  C’est une leçon 
pour nous de constater com-
ment les populations pauvres 
de la région ont pris 
à cœur la situation 
d e  c e s  e n f a n t s  
sourds. 
Eric Mayeur



Parrainage au 31 décembre :  

1012 enfants parrainés, connus, aimés, 
protégés. 

Un nouveau centre de parrainage direct 
ouvert au Togo. 

Cantines scolaires :  
Plus de 350 enfants accueillis chaque jour. 

Grains de SEL Educ :  
319 enfants scolarisés hors parrainage 
(taux de réussite de 90%) et 50 adultes 
alphabétisés (taux de réussite de 100%). 

Secours d’urgence Andranotaratra 
5 enfants et leur famille ont reçu une 
aide pour la reconstruction de leur 
maison incendiée.

Grains de SEL Ag
247 ménages (pl
ont vu leur rend
augmenter de 30

30 ménages ont 
techniques d’api

44 ménages (env
augmenté leurs 
crédit pour déve
commerciale. 

415 ménages (pl
ont diminué de 5
de bois grâce à l
améliorés. 

Secours d’urgenc
Pandémie en Ind
constituée essen
destinée à 450 fa
Personnes dépla
Distribution de k
à 100 familles. 
Madagascar et M
matériel de prem
secours, nourritu

Changer  
           le monde… 
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Grains de SEL Eau et Santé  
4 villages (environ 9.000 personnes) 
disposent d’un accès à l’eau potable et 
d’infrastructures sanitaires décentes 
(latrines).  

Réduction de 75 à 90% des maladies 
d’origine hydrique. Cela a un impact 
positif sur l’hygiène, la santé, l’économie 
et la scolarisation des enfants. 

Secours d’urgence Haïti 
Aide d’urgence aux communautés liées 
aux Centres de parrainage de Compassion 
international à la suite du tremblement 
de terre.
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La méthode  
Notre stratégie, mise en œuvre 
par notre chargé de projets, est 
claire et a fait ses preuves.  

1. Nous travaillons uniquement 
avec des partenaires locaux 
chrétiens compétents et expé-
rimentés, avec qui nous vou-
lons établir une collaboration 
à long terme. Cela facilite le 
travail en réseau et la com-
munication.  

2. Nous analysons la demande 
sur base de deux documents 
types disponibles sur notre 
site internet qui doivent être 
complétés et renvoyés par le 
partenaire. Nous commen-
çons par vérifier que le projet 
est éligible et correspond aux 
objectifs de l’association. 
Ensuite, nous analysons le 
projet en détail : pertinence, 
conception, viabilité, choix 
des bénéficiaires, budget, etc. 
Cette analyse est réalisée par 
le chargé de projets, en col-
laboration avec le Directeur 
du SEL Belgique. Sur base de 
cette analyse, la « Commission 

des projets  », composée de 
membres de l’assemblée 
générale habitués au travail 
humanitaire, remet un avis 
au Conseil d’Administration à 
qui revient la décision finale.  

3. Si le partenaire est accepté, un 
protocole d’accord reprenant 
les droits et devoirs de chacun 
est signé par les deux par-
ties. Notre intervention dans 
un projet avec un nouveau 
partenaire est plafonnée à 
5.000 €.  Cela nous permet 
d’évaluer si celui-ci est fidèle 
dans les petites choses avant 
de lui en confier ou non de 
plus grandes (cf Luc 16.10). La 
mise en œuvre et la réalisa-
tion du projet sont suivies et 
évaluées par le chargé de pro-
jets, qui rendra compte à la 
Commission. Cette analyse 
nous montrera s’il est judi-
cieux de confier un projet de 
plus grande envergure à ce 
nouveau partenaire, et entre-
tenir de la sorte 
une collaboration 
fiable et durable. 

Marc Rollin 

La satisfaction 
des partenaires 
Cette méthode de travail est effi-
cace et très appréciée de nos 
partenaires dont voici quelques 
retours :  
 

Sur base de notre expé-
rience de collaboration 

avec d’autres partenaires, nous 
jugeons la qualité des services 
du SEL Belgique comme beau-
coup plus pragmatique et édi-
fiante, ce qui nous a permis 
d’apprendre beaucoup de choses 
que nous ignorions auparavant.  
Nous avons particulièrement 
apprécié la courtoisie qui a mar-
qué nos échanges et notre col-
laboration. Avec SEL Belgique 
nous nous sentons comme des 
frères et sœurs d’un même Père 
tout en maintenant le sérieux, 
l’efficacité, la transparence et l’in-
tégrité. » - PRODIDA  
 

Le SEL Belgique est un 
partenaire très profes-

sionnel, nous apprécions égale-
ment sa méthodologie admi-
nistrative. » - BFI

DéveloppementSEL Belgique News - 2022/03

Sélection des projets de développement  

Une procédure efficace 
et bien rodée

F
ace à la demande (environ 70 dossiers chaque année), comment le SEL 
Belgique procède-t-il pour sélectionner les projets de développement dura-
ble que votre générosité financera ? 
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Développement

Le contexte 
Depuis près de 5 ans maintenant, 
nous menons avec succès une 
campagne de réhabilitation d’an-
ciens sites de pompage dans la 
région de Luozi en partenariat 
avec le Département de Déve-
loppement Communautaire de la 
23ème Communauté Évangélique 
du Congo.  
 
Parallèlement à ce programme 
« Eau », nous avons décidé, cette 
année, de soutenir une nouvelle 
initiative de notre partenaire 
dans le domaine de l’agriculture.  
 
Il s’agit de redonner vie à la 
culture d’ananas qui a permis, 
par le passé, de soutenir l’éco -
nomie locale mais qui est, 
aujourd’hui, malheureusement 
oubliée de la jeune génération.  

 
Pour assurer cette vulgarisation 
de la culture d’ananas, le DDC va 
mettre en place une campagne de 
sensibilisation et développer un 
champ de démonstration et d’ex-
périmentation au profit de 
5 associations de jeunes agri-
culteurs, de 2 instituts supérieurs 
de techniques agricoles et de 
4 instituts de niveau secondaire 
pour les stages et la pratique 
professionnelle. 
 
Les bénéficiaires seront, dans un 
premier temps, 75 jeunes agri-
culteurs et 75 étudiants. Ils seront 
encadrés par l’agronome chef du 
projet.  

Dans une phase ultérieure, en 
fonction des moyens financiers 
disponibles, le DDC envisage l’ex-
ploitation d’une surface supplé-
mentaire de 4 hectares en vue de 
générer des revenus pour l’au-
tofinancement de ses différentes 
activités au profit de la commu-
nauté locale.  
 

Le projet 
Les activités principales de ce 
projet sont les suivantes :  
 

Achat du matériel aratoire et •
des couronnes d’ananas 
Défrichage, débardage, labour, •
hersage du terrain de 1 ha 
Sensibilisation de la commu-•
nauté 
Création de 5 associations de •
jeunes agriculteurs locaux 
Pratique professionnelle des •
étudiants  
Mise en terre  •
Entretien des plantations •
Récolte et vente •

 
Donnons ensemble une nouvelle 
impulsion économique à la région 
de Luozi !

SEL Belgique News - 2022/03

R.D. Congo 

Vulgarisation de la culture 
d’ananas à Luozi

Budget : 5.000 € 
Communication :  Grain de SEL Agro
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L’enthousiasme 
Ce projet initialement prévu 
pour venir  en aide à  40 
ménages d’agriculteurs, a fina-
lement pu toucher 75 familles, 
grâce à une solidarité remar-
quable entre les anciens et 

les nouveaux bénéficiaires du 
programme. Des kits d’outil-
lage supplémentaires ont en 
effet été offerts spontané-
ment par les anciens bénéfi-
ciaires ; preuve s’il en est de 
l’enthousiasme suscité par ce 
projet dans la région. 

Des sols 
restaurés 
Plus de 42 hectares de sol 
dégradés ont ainsi pu être 
restaurés et exploités, grâce à 
la mise en œuvre de tech-
niques appropriées : cordons 
pierreux, demi-lunes, maïs, 
fosses fumières… 
 
Malgré une faible pluviomé-
trie en octobre, la récolte s’est 
révélée être bonne et même 
supérieure à la moyenne de la 

DéveloppementSEL Belgique News - 2022/03

Burkina Faso - Sécurité alimentaire (phase 3)  

Des résultats au­delà des attentes

N
otre partenaire TIN NAABI a terminé récem-
ment la 3ème phase du projet de sécurité ali-
mentaire dans la région de Piéla. Voyons 

ensemble quel en a été l’impact sur la communauté 
locale. 
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région, grâce aux techniques 
enseignées et à l’encadrement 
fourni par notre partenaire. 
Les agriculteurs du projet 
pourront ainsi faire face aux 
besoins alimentaires de leurs 
familles. Et même plus, car 
76% des bénéficiaires ont 
réussi à dégager un surplus de 
production qui pourra être 
vendu afin de couvrir d’autres 
besoins essentiels de la fa-
mille, comme celui de la sco-
larisation des enfants. Ecou-
tons ce que nous dit Dori, l’un 
des bénéficiaires du projet 
(voir témoignage page 14) 
 

L’alphabétisation 
en plus 
N’oublions pas de souligner 
également le grand intérêt 

qu’a suscité le centre d’alpha-
bétisation lié au projet. Des 
jeunes, qui n’étaient pas ins-
crits dans le programme de 
formation en agriculture, ont 
vivement souhaité intégrer les 
cours et y ont été admis. Ces 
jeunes adultes comprennent 
que savoir lire et écrire leur 
permet de se connecter au 
monde extérieur et de pren-
dre place dans la société 
comme en témoigne Louta 
(voir témoignage page 14) 
 

Fierté et 
reconnaissance 
Terminons ce petit compte 
rendu avec les mots de notre 
partenaire TIN NAABI   :  
« L’écho des résultats de notre 
projet dépasse les frontières 
de notre province et fait la 
fierté de nos autorités admi-
nistratives et reli-
gieuses ». 
 
Marc Rollin

Soutenons ensemble la phase suivante du 
programme de sécurité alimentaire à Piéla ! 
 

Communication : 
Grain de SEL AGRO
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Burkina Faso - Sécurité alimentaire (phase 3)  

Des témoignages

Nous sommes une famille 
déplacée, nous sommes 
revenus au village les 

mains vides. Nos animaux, nos 
greniers sont restés à la Kom-
pienga. C’est grâce aux soutiens 
des uns et des autres que l’on 
avait de la nourriture. Tous les 
enfants ont quitté l’école, puisqu’il 
fallait d’abord sauver sa vie.   

C’est la toute première fois dans 
ma vie, que je récolte une aussi 
importante quantité de céréales. 
Je fournissais beaucoup d’ef-
forts dans l’agriculture sans avoir 
la connaissance des méthodes 
appropriées et le matériel qu’il 
faut à cet effet. Le projet m’a 
donné la connaissance et le maté-
riel nécessaire; j’ai été encadré par 
l’agent d’agriculture. Tout cela a 

donné un résultat extraordinaire. 

Aussi nous allons poursuivre nos 
activités pendant la saison sèche 
en transportant de l’eau, du bois, 
et d’autres articles avec notre 
charrette (fournie par le projet) 
pour générer des revenus. A la 
rentrée prochaine, les enfants 
vont reprendre le chemin de 
l’école en toute tranquillité.  

C’est un changement spectacu-
laire pour notre famille ; notre 
vie quotidienne est bien animée 
et va être un bon exemple pour 
d’autres personnes. On n’a pas 
besoin d’aller ailleurs, avec ces 
nouvelles techniques on peut 
bien garantir la sécurité ali-
mentaire et même avoir des reve-
nus supplémentaires. 

Avant mon inscription au 
centre d’alphabétisation, je ne 
savais pas lire, écrire, encore 

moins faire des calculs, parce que je 
ne suis pas allée à l’école comme les 
autres. J’étais mécontente et je cher-
chais vraiment une occasion pour me 
rattraper.   

Cela fait deux ans que j’apprends à 
lire et à écrire au centre d’alphabé-
tisation et je me réjouis du fait que 
j’ai appris beaucoup de choses. Je 
peux lire les journaux en Gour-
mantché et la Bible. J’utilise bien mon 

téléphone portable et je peux aussi 
faire des calculs. Personne ne peut 
plus se moquer de moi en disant 
que je suis analphabète.  

Je suis désormais autonome, je sais 
lire, écrire, compter. Je suis en contact 
avec les autres et je peux lire les infor-
mations dans les documents. Je peux 
également prendre des notes lors 
des réunions. Je peux faire mon petit 
commerce. Je ne suis plus la même; 
je suis contente et je remercie gran-
dement TIN NAABI et ses parte-
naires. »  

Témoignage de Dori Diakiro (52 ans)

Témoignage de Louta Tiabondou (24 ans)



UNE ESPÉRANCE,  
UN ENGAGEMENT  

L’ASBL Service d’Entraide et 
de Liaison est une association 
chrétienne humanitaire d’aide 
au développement et de 
secours d’urgence. Son objec-
tif est de venir en aide de 
manière pertinente aux plus 
démunis par l’entremise de 
partenaires locaux fiables. 

Nos principes d’action : 
• Renforcer les capacités des 

acteurs locaux 
• Développer l’autonomie des 

bénéficiaires 
 
Notre champ d’action : 
• Plus d’une vingtaine de pays 

pour le parrainage  
• Afrique francophone et 

Inde pour les projets de 
développement.  

 
Nos partenaires des pays en 
développement accordent 
leur aide localement sans dis-
tinction de religion, de race 
ou d’opinion politique. 

 
LES DIVERSES ACTIONS 
DE L’ASSOCIATION 
● Des projets de 

développement 
communautaires 
(éducation, santé, 
agroélevage, eau…). 

● Le parrainage d’enfants 
dans une vingtaine de pays 
du monde.  

● Le soutien alimentaire 
(programmes « Tickets-
Repas »). 

● Le secours d’urgence, selon 
les appels reçus. 

 
EXONERATION FISCALE 
DE VOS DONS 
L’association est habilitée à 
recevoir des dons et des legs. 
Nous recevons avec gratitude 
vos dons. Si leur cumul atteint 
40€ et plus en fin d’année, 
vous avez droit à une 
attestation fiscale qui vous 
permettra de déduire ces dons 
de vos revenus imposables. 
Cette attestation vous sera 
envoyée automatiquement au 
courant du mois de mars de 
l’année qui suit le(s) 
versement(s). Merci pour votre
générosité.  

Don général 
Communication : DON GENERAL  

  

Parrainage d’enfants 
Contacter le bureau du SEL Belgique

Grain de SEL Agro 
Communication : GDS AGRO  

Grain de SEL Santé 
Communication : GDS SANTE  

Tin Naabi 
Communication : TIN NAABI 

Soutien alimentaire 
Communication : TICKETS REPAS 

Secours d’urgence 
Comm : FONDS URGENCE 

Grain de SEL Educ 
Communication : GDS EDUC 

Grain de SEL Eau 
Communication : GDS EAU 

Rewari International 
Communication : REWARI 

Agir Futé 
Communication : AGIR FUTE 

BE85 0012 1339 3006

Burkina Faso Inde 

Madagascar

Projet SON 
Communication : PROJET SON

Bethel Food Int. 
Communication : BFI RCI 

Togo

Côte d’Ivoire

Votre engagement régulier est  
notre meilleure garantie d’action.  

Votre engagement régulier est  
notre meilleure garantie d’action.  

Merci de soutenir 
nos actions



BE85 002 1339 3006            Communication : Tickets­Repas

1 Ticket­Repas, c’est 18 € (par 
mois) pour qu’un enfant, dans 

une cantine soutenue par le SEL Belgique, 
reçoive chaque jour un repas complet


